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ancien appelle l'âme un océan de beauté 1. Ste. Thérèse
disait que s'il nous était donné de comtempler un instant
la beauté de l'âme, nous ne pourrions plus avoir de goût
pour quoi qui ce soit. Nous comprendrons cette parole,
si nous voulons nous rappeler que l'âme est l'image de
Dieu. Dieu a dû nécessairement faire rejaillir, sur son
image, quelques reflet- de son éternelle beauté ; de cette
beauté qui ravit, enivre tellement les Saints dans le ciel,
qu'il leur est impossible de ne pas l'aimer, et qu'ils l'aiment
de telle sorte qu'ils ont perdu leur liberté. L'amour en
fait d'heureux et glorieux esclaves, qu'il charge de chaines
d'autant plus douces qu'elles sont plus volontaires. Il
arriverait quelque chose de semblable sur la terre, si Dieu
révélait à nos yeux mortels la beauté d'une âme ; nous
serions tellement r;avis, que notre cœur aurait peine à
suffire à tant d'amour, et ne pourrait aimer autre chose
sur la terre. Quelle beauté et quelle grandeur que la
beauté et la grandeur de notre âme !...Comment se fait-il
que notre corps ait tous nos soins, toutes nos affections, et
que nous fassions si peu de cas de notre âme ?

20.- Pour juger du prix de notre âme, il faut con-
sidérer l'estime que Dieu en fait, car c'.;st à lui qu il
appartient de mettre le prix à chaque chose. Comme il
est la vérité même, il ne peut jamais se tromper, et son
jugement, en ce point aussi bien que dans tout le reste,
doit être la règle du nôtre. De plus, comme c'est lui qui
a payé et racheté notre âme, c'est à lui de nous apprendre
ce qu'elle vaut. Demandons donc à Dieu ce que vaut
notre âpe, ou plutôt pénétront par la pensée, dans l'étable
de Bethléem, interrogons cette crèche, ces langes, ces
anéantissements d'un Dieu. De la crèche, allons au Cal-
vaire, demandons à la croix, au sang qui a coulé par
torrents, pourquoi ces souffrances, ces ignominies ? Ils
nous répondront que c'est pour sauver notre âme. Or, sil
est vrai que le prix d'une chose doive s'estimer d'après ce
qu elle a 'coûté, il faut convenir que notre âme a une

i Immensum-puilchri pelagus.


